
 

 

 

 

 

 
 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 

CAMINO 
N° 202 JUIN 2019 

bulletinCamino@aol.com 
« Il vaut mieux suivre le bon chemin en boitant  

que le mauvais, d'un pas ferme. »  
(saint Augustin) 

 

Nouveau ! Dans la volonté de toujours faire mieux pour 

vous servir, dès 2019 et pour l’avenir, les guides 

LEPERE seront remis à jours tous les 2 ans et non tous 

les 4 ans. Les cartes passeront de l’échelle 1/100 000 à 

l’échelle 1/50 000. Les mises à jour seront toujours 

disponibles en téléchargement depuis notre site web… 

Le bonheur est là… à portée de main… et de guide ! ;-) 

 

On a aimé !! 
 

Serge et Marie-Claude accueillent les pèlerins, les marcheurs, 

les randonneurs, un peu tout ceux qui cherchent un coin pour 

passer une nuit dans une ambiance conviviale à prix correct, 

partager un bonne table entre marcheurs dans un esprit 

fraternel. Et puis comme cela fait 10 ans qu’ils font cela, ils 

ont de l’expérience, des anecdotes à raconter, des histoires 

drôles, ils ont fait un livre qu’ils présente eux-mêmes comme 

« sans prétentions ». On y parle de pèlerins, de rêves des 

pèlerins en poésie… 
 

Ce livre est drôle par endroits, émouvant, aussi très ancré 

dans l'expérience, on sent le vécu de ceux qui accueillent 

depuis un paquet d'années et qui ont été confrontés à des 

demandes bizarres, des réflexions en tous genres, 

heureusement plus de sympathiques que d’antipathiques, le 

réseau, le Wifi que tout le monde cherche, le réseau le 

nouveau Dieu (du XXI
e
 siècle) qui doit apporter la connexion 

éternelle avec l’au-delà, en se promenant le bras en l’air à 

scruter le petit écran du téléphone et le nombre de barres que 

le ciel voudra bien nous envoyer...   
 

Un livre de 248 pages sympathique à lire en 2 heures… 13€ 

+7€ de frais de port. 
 

Disponible sur  www.caminoloc.com 

 

 
Conférence au Puy-en-Velay 

 

Mercredi 26 juin, de 20 h à 22 h, Gaële de La Brosse 

donnera une conférence audiovisuelle sur 

« Compostelle, un chemin de vie », au Puy-en-Velay 

(Hôtel-Dieu, amphithéâtre, 2 rue Bec de Lièvre). Un 

échange avec le public et une séance de dédicaces 

suivront cette conférence. 

Cette soirée est organisée par le Camino, en partenariat 

avec l’hebdomadaire Le Pèlerin et la Communauté 

d’agglomération du Puy-en-Velay. 

 

Tarif : libre participation aux frais. 

 

Rens. : Tél. : 04 71 09 06 00 / 06 86 60 87 36.  

E-mail : contact(arobase)lecamino.org 

ou www.lepelerin.com (rubrique « Marches et 

Pèlerinages ») 

 

 

Chambres d'hôtes gîte de groupe et 

appartements locatifs à vendre dans la 

région Tarn Midi-Pyrénées à Murat-sur-

Vèbre. 

 

Vous avez un projet de vie et d'immobilier 

original, vous recherchez un bien avec un 

revenu immédiat, nous vendons un ancien 

couvent de 1783, entièrement réhabilité situé à 

850 m d'altitude dans le parc du Haut 

Languedoc et sur le chemin de St-Jacques-de-

Compostelle de la voie d'Arles. Ensemble 

immobilier  de 700m
2
 en L sur 1750m

2
 dont 

583m
2
 habitables. Terrain attenant de 3800m

2
 

constructible. La maison est composée d'un 

gîte de groupe pour 6 personnes, 2 chambres 

d'hôtes 3 épis et de 7 appartements loués (du 

studio au F5). Le bien se situe à 300 m du 

centre du village, à 1h de Castres, Béziers, 

Albi, 1h30 de Millau et 2h de Montpellier. 

Nouveau prix de vente : 405 000 euros  au lieu 

de 455 000 (pour raison de santé). 

jean-luc.chazalet(arobase)orange.fr 

www.letapedesmenhirs.com 
tel : 0563375120 ou port : 0641495008 

Adresse : 335 avenue des Lacs 81320 Murat-sur-Vèbre 

A VENDRE : Gîte Pèlerins. Limogne en 

Quercy (46) à 35 km de Cahors et 25 km. 

Maison avec étage, en pierre, 275 m² sur deux 

niveaux avec une jolie cour de 50m², toute 

rénovée, dans le village de Limogne en Quercy 

sur le GR 65. Peut recevoir 13 pèlerins dans 6 

chambres de 2 personnes et une de 3 

personnes. 2 salles d'eau et 3 WC à l'étage. Au 

rez de Chaussée : une salle à manger/salon de 

44m², cuisine, réserve/cellier, buanderie, WC, 

bureau et salle pour laisser les sacs à dos et 

chaussures. Une chambre privée avec salle 

d'eau et wc privé. Ce bien toujours en activité, 

est vendu 290.000€ clés en main, nous 

laissons tous les meubles,  les draps et 

serviettes, ainsi que le cahier de réservation 

2019. Nous souhaiterions que ce bien reste en 

gîte car il a une histoire. 

Nous sommes disponibles pour toute visite ou autres 

renseignements au 05 65 23 24 41 ou 06 77 57 83 64. 

 

http://www.caminoloc.com/
mailto:jean-luc.chazalet@orange.fr
http://www.letapedesmenhirs.com/


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Compostelle a sauvé ma vie ! 

Pascal Auger-Québec Compostelle (collaboration Myriam Lachance) 

Olivier Amiri, de la Louvière à 60 km de Bruxelles, en Belgique, sentait qu’il avait besoin d’une pause pour 

reprendre son souffle après plusieurs années de difficultés et ayant perdu sa raison d’être et sa joie de vivre. 

AVERTISSEMENT 

Certaines personnes croient qu’il n’y a que des gens perdus en quête d’une raison d’être sur les chemins de 

Compostelle. Des gens égarés dans leur vie, complètement déconnectés de la réalité et qui sont déprimés et 

dépressifs. Si c’est ce que vous croyez, inutile de poursuivre la lecture. Oui, sur les chemins il y a de ces 

gens et la plupart du temps, leur randonnée de longue durée (3 jours ou 3 mois) leur fait voir les choses 

autrement. Si vous avez effectivement un préjugé envers les gens qui vivent des moments difficiles dans 

leur vie, Compostelle n’est probablement pas pour vous, puisqu’il s’agit d’un environnement de grande 

sagesse où on retrouve des gens de toutes cultures, philosophies et situations. Non, Compostelle n’est pas 

un bureau de psy, mais c’est un bel environnement pour prendre une pause, pour se reconnecter avec les 

autres, et surtout avec soi-même. Si c’est ça être fou, je suis heureux d’être fou! 

Il est où le bonheur 

Lors d’une rando de longue durée, des gens de tous les rangs sociaux se côtoient, mais on retrouve surtout 

la beauté, la bonté et le bonheur. Olivier se sentait déraper depuis quelques années et c’est en voyant le film 

Saint-Jacques - La Mecque qu’il a su qu’il avait le goût de marcher vers Compostelle. Depuis ce premier 

voyage, il a marché 10 fois et il écrit présentement un livre sur ses aventures. 

« Chaque voyage m’a appris quelque chose. Trouver un nouveau métier par exemple. J’ai fait des études de 

cuisinier. Parce que je voulais quitter mon travail. Par la suite, j’ai marché le chemin pour découvrir ses 

saveurs. Ça coûte pas trop cher de faire les chemins de Compostelle, donc tout le monde peut le faire avec 

des gîtes à 5-7€ et des menus proposés avec une entrée, un plat principal et un dessert avec le vin à 10-

11€. » 

Début difficile 

Par contre, Olivier a appris difficilement au début puisqu’il était très mal équipé. 

« Quand je suis parti la première fois, j’avais rien de correct pour partir. J’avais des chaussures lourdes 

avec des bouts métalliques à l’intérieur. J’avais des mauvaises chaussettes. Un sac de 50L avec 12 kilos. 

Une gourde en métal. Un sac pour l’hiver polaire. C’était lourd ! » 

Malgré ces difficultés, il a adoré son expérience et y retourne presque chaque année depuis. Pour lui, il y 

retrouve la liberté et l’équilibre pour sa vie, ce qu’il avait totalement perdu s’étant réfugié dans l’alcool et la 

cigarette. Il a depuis arrêté tout ceci, repris le sport et retrouvé un bonheur longtemps perdu. 

« Vivre, il faut vivre ! Il faut vivre parce que la vie est courte. Faut se dépêcher de vivre. Si vous voulez 

changer quelque chose, faites-le maintenant. N’attendez pas parce qu’on n’est pas immortel ! » Olivier 

prépare son livre Mes Neuf vies à Compostelle qui devrait être terminé d’ici un an. 

Tu mérites une pause 

Tu vis des moments fantastiques ou dramatiques dans ta vie ? Écoute cette voix qui t’incite à prendre une 

pause pour marcher au Québec ou Compostelle. C’est le plus beau cadeau que tu puisses t’offrir dans ta 

vie ! 

Pascal Auger    pascal.auger [arobase] quebeccompostelle.com     www.quebeccompostelle.com 

 

mailto:pascal.auger@quebeccompostedlle.com
http://www.quebeccompostelle.com/


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Extrait du récit d’Yves Tanguy     yvann.tanguy(arobase)gmail.com 

Nieves et Jose de Santa Cruz de la Bezana  

Après Santander nous parcourons une banlieue ingrate où se côtoient de grands axes routiers et ferroviaires, de vastes 

surfaces commerciales, des cités aux immeubles flambant neufs mais vides d’occupants, des cités fantômes. Arrivés 

devant l’église de Santa Cruz de Bezana, nous cherchons en vain le panneau indicateur de l’alberge. Un groupe de 

fidèles sort de l’office du samedi soir mais aucun n’a connaissance de cette albergue. C’est finalement monsieur le 

Curé qui saura nous indiquer le chemin que personne d’autre ne semblait connaître. Après avoir passé des ponts 

enjambant des voies ferrées et des bretelles d’autoroute, nous parvenons à un quartier ancien en limite d’une zone 

commerciale aux enseignes criardes. Nous trouvons une vieille maison marquée d’une roue de carriole comme le 

curé nous l’avait indiqué.  

A travers la porte du garage nous percevons le hurlement de guitares électriques et le choc de percussions ! Profitant 

d’un répit sonore, je frappe à la porte. Une tête hirsute et barbue apparaît dans l’entrebâillement. Je précise que nous 

cherchons un hébergement, à notre accoutrement inutile de dire que nous sommes des pèlerins ! Le jeune homme 

nous fait signe d’entrer, c’est Guillermo, le fils de la maison. Il était en répétition avec son groupe rock. Il nous fait 

visiter la maison qui est en pleine restauration, inachevée. Pour monter dans les chambres il nous fait passer par le 

garage où sont entreposées quelques motos de collection. Nous parvenons à l’étage – un grenier où des matelas de 

mousse sont alignés sur le plancher. Une lucarne donnant sur la rue est à peine colmatée et laisse passer la lumière, 

les courants d’air et le bruit des voitures. Une seule ampoule tombant de la charpente éclaire la pièce. Richard nous 

exprime sa réticence, il craint que la poussière du chantier provoque de l’asthme. Mais nous n’avons guère le choix 

pour ce soir et décidons de rester.  

Nous aménageons le dortoir à notre convenance, empilons les matelas par deux pour plus de confort, en plaquons un 

contre la lucarne pour améliorer l’isolation sonore et lumineuse. Au rez-de-chaussée nous pouvons utiliser un salon 

cossu équipé de profonds sofas, une vaste cuisine elle aussi vaguement achevée, mais tout y est. Le frigidaire 

contient vivres et boissons. Nous pensons qu’il s’agit de la cuisine de la famille. Guillermo nous dit que nous 

pouvons dîner ici, mais que ses parents s’excusent car ils sont retenus dans une réunion à l’extérieur. Ils arriveront 

après le dîner. Il nous dit qu’il doit à son tour s’absenter et nous laisse les clés de la maison. C’est comme si nous 

étions en famille ! Nous décidons d’acheter au supermarché d’à côté les provisions nécessaires à la préparation de 

nos traditionnelles pâtes à la carbonara. Nous nous débrouillons avec les ustensiles que nous trouvons dans la 

cuisine et entamons notre repas.  

Au dessert apparaissent Nieves et Jose, les maîtres des lieux. Elle parle couramment le français. Ils nous accueillent 

comme des amis. Nous aurions dû utiliser le contenu du frigidaire ! Rapidement nous connaissons leur vie de lutte 

contre la municipalité pour préserver ce vieux quartier de l’appétit des promoteurs immobiliers. Pendant les vacances 

ils sont motards. Elle semble diriger la maison, José, plus effacé, m’explique les curiosités à voir dans la suite du 

chemin. Cette albergue est comme une chambre d’hôtes. 

Accueil des pèlerins francophones à Santiago, OUVERTURE du 15 mai au 15 octobre 2019 

Fort des témoignages reçus de plus de 14 000 pèlerins francophones accueillis depuis 2015, et grâce au soutien et 

aux moyens mis en œuvre par l’archevêque de Santiago, l’Église de France renouvelle cette mission d' accueil des 

pèlerins francophones du 15 mai au 31octobre 2019. Organisé par Webcompostella, cet accueil propose aux pèlerins 

arrivant à Santiago et qui le souhaitent un temps d'écoute et de partage de leur expérience vécue le long du 

chemin, de faire une halte dans leur tête et leur cœur… de se faire expliquer saint Jacques, son sanctuaire lors de 

la visite spirituelle de l'extérieur de la cathédrale… de participer à la messe célébrée en français et se préparer à 

rentrer, réfléchir sur l’après-chemin… 

Soutenu par les associations jacquaires francophones, la Fédération Française des Associations des Chemins de 

Saint-Jacques-de-Compostelle (FFACC), la Société Française des Amis de Saint-Jacques-de-Compostelle... cet 

accueil est ouvert à TOUS les pèlerins francophones quelle que soit leur motivation de départ sur le chemin. 

Ouvert du 15 mai au 15 octobre 2019, notre local est situé au Centre d’Accueil des Pèlerins (lieu de retrait de la 

Compostela) 33, rua das Carretas (1
er

 étage). 

 Pour toute information, rendez-vous sur le site sur le site http://www.webcompostella.com/  Rubrique Accueil 

francophone. 

Au plaisir de vous accueillir à Santiago ! Ultreïa & Suseïa ! 

https://maps.google.com/?q=Compostela+)++33,++Rua+das+Carretas&entry=gmail&source=g
https://maps.google.com/?q=Compostela+)++33,++Rua+das+Carretas&entry=gmail&source=g
https://maps.google.com/?q=Compostela+)++33,++Rua+das+Carretas&entry=gmail&source=g
https://maps.google.com/?q=Compostela+)++33,++Rua+das+Carretas&entry=gmail&source=g
http://www.webcompostella.com/


 
 
 
 
 
 
 
 

 

De retour de Santiago de Compostela en juin 2018, et lors d'un café Camino à Chartres en mars 2019 où je témoignais 

de ma démarche, on me posa cette question: « As-tu trouvé sur le Chemin ce que tu cherchais », à cela j'ai répondu : «  

Oh! que oui ! et je n'ai aujourd'hui qu'une envie, celle de repartir, reprendre mon bâton et mon sac à dos. Comme 

beaucoup, j'ai attendu l'âge de la retraite pour franchir le pas. »  
 

Pendant toute ma vie professionnelle, plus de 40 ans, mes oreilles ont résonné des mots de croissance, productivité, 

rentabilité, optimisation, intéressement... avec l'hypocrisie d'un management parfois inhumain à en déplorer des burn-

out dévastateurs au niveau personnel et familial... je désespérais de cette société du profit... le Chemin a été une 

véritable révélation, et une renaissance, j'avais cru à tout jamais disparues les valeurs telles que la bonté, la générosité, 

l'empathie, l'écoute... elles me furent révélées par la famille des hospitaliers qui pour une soirée m'ouvraient leur porte, 

j'étais un pèlerin du soir, au matin je repartais en ami, fort de ces moments d'intimité, de sincérité, avec le sourire pour 

trait d'union et de nouveaux visages gravés dans notre livre d'images. 
 

Mon cheminement des environs de Chartres, à l'ombre des flèches de la Cathédrale, jusqu'à Santiago de Compostela, 

1600 kms, s'est décliné en deux parties bien distinctes, celle de la Voie de Tours fut le chemin de la solitude, de 

l’introspection et de l'immersion dans la Nature. La deuxième partie après Ostabat et les Pyrénées franchies pour le 

Camino Francés fut pour moi le chemin du partage, des rencontres, de la convivialité, une sorte de Yin et de Yang 

régénérateurs. Le chemin m'a fait croiser de nombreux accidentés de la Vie : maladie, dépression, décès d'un proche, 

et je comprends aujourd'hui pourquoi certains pèlerins de retour de Santiago laissaient échapper une larme en se 

remémorant leur Chemin, fêlure à leur pudeur revendiquée.  
 

Je repartirai sur d'autres chemins, sur d'autres voies, mais ce premier Chemin sera le plus beau à n'en pas douter, car 

pour chacun d'entre nous il restera Le Chemin, Notre Chemin, il y en a des milliers mais jamais identiques. Partir est 

une chose, mais revenir en est une autre... on le comprendra à travers le regard de notre entourage qui s'impatiente à 

nous voir descendre avec réticence de notre petit nuage, et certains pèlerins solitaires ont dû s'entendre dire : « Eh! 

bien bravo si c'est ça ton Compostelle... un briseur de ménage, oui je te le dis comme je le pense. » Mais le pèlerin est 

malicieux, et il sait que sa credential ne demande qu'à être de nouveau tamponnée....avec en écho un confraternel buen 

camino   Christian    thepatriarche (arobase) gmail.com 

 
Ndlr : Chaque couple a son fonctionnement personnel, on peut revenir d’un grand chemin un peu ému, ou nostalgique, heureux, 

enthousiaste, mais il faut aussi revenir les pieds sur terre et reprendre le quotidien (quelquefois un peu ennuyeux), se remettre au 

niveau de son ami, son conjoint ou époux, épouse. Le chemin ne doit pas briser les cœurs et les couples ou alors la difficulté était 

déjà bien là avant le départ… Il existe sans doute quelquefois des solutions aux difficultés passagères de la vie à deux…  

Rendez vous le samedi 15 juin  2019 

De 10 heures à 18 heures 
Magasin Décathlon – rue Roger Secrétain  

45100 Orléans (sud) 
L’association Compostelle 45 et le magasin Décathlon ont le plaisir de vous inviter à les rencontrer lors de 

cette journée d’informations organisée sur « le chemin de Compostelle ». 

Des informations seront diffusées tout au long de la journée pour renseigner ceux qui veulent partir et aussi, 

ceux qui veulent simplement en savoir plus. Compostelle 45, composée d’anciens pèlerins, a pour objectif 

d’informer les personnes intéressées par les chemins de Saint-Jacques, de répondre à leurs attentes tout en 

leur permettant d’être acteur de leur projet, et aussi, plus largement, d’informer tous publics au travers de 

soirées-débats ou conférences. Les membres de l’Association seront présents toute la journée, et pourront 

échanger et partager leurs expériences avec les visiteurs. Orléans est situé sur la voie de Tours, nous 

sommes en mesure d’aider les pèlerins de passage en leur donnant des renseignements pratiques et 
adresses utiles. 
Pour contacter  Compostelle 45 

Tel – 06 77 816 770 - @ - compostelle45(arobase)gmail.com - Site : www.compostelle45.fr 

 

Pèlerin moi-même, j’ai aménagé  pendant près de 10 ans une 

ancienne ferme afin de créer un accueil pour pèlerins-

marcheurs, sur la via Podiensis en Haute-Loire. Aujourd’hui, 

je cède  ce bien (gîte 14 à 18 places + logement) de 350m
2
, 

avec 5 chambres, 5 sanitaires et 3 cuisines. Il peut convenir à 

qui veut tenter l’aventure de l’accueil dans un cadre naturel 

unique. Pour tout renseignement, n’hésitez pas à me contacter 06 15 41 

97 87 ou virlange(arobase)orange.fr    Marc TRUCHON. 
 

 
 

mailto:thepatriarche@gmail.com
http://compostelle45(arobase)gmail.com/
http://www.compostelle45.fr/

